
Mon cher Albert, 

 

J’ajoute à la lettre de ta mère mes vœux pour la continuation de l’état de choses indiqué 

dans tes deux lettres d’hier1. 

 Point de nouvelles de Nexon, bien que les bois soient partis le 30 7bre de 

Bordeaux. 

 Les cimenteurs commencent enfin lundi la fosse à purin. 

 Il est arrivé 1 500 très bonnes briques [de Batescou ?] 

 Joseph2 était informé de ton désir au sujet du dépôt de bois de Bordeaux. 

 Machine complète pour la petite étable aux cochons, et la couverture en tuiles de 

la grange. 

 Le travail de charpente de cette grange a peu avancé vu le mauvais tems. 

 Aujourd’hui le tems est sec, sinon clair, le soleil a disparu. 

 

 Tu fais bien de faire effort au sujet du poulailler : je te conseille de te livrer 

exclusivement l’année prochaine à la culture avec ce que tu auras fait cette année, – sauf 

à rassembler des matériaux et faire exécuter de petits travaux par les ouvriers de la 

localité par les combinaisons les plus économiques et sans presse. 

 

Ton affectionné père 

F. Le Play 

 

4 octobre matin. 

 

                                                        
1 Frédéric Le Play séjourne à Ligoure trois semaines durant le mois d’octobre tandis qu’Albert est à Paris 

où Marie a accouché de leur premier enfant, Marie Michelle Emma, dite Mézélie, le 29 septembre 1868 au 

domicile de ses parents. 
2 Régisseur de Ligoure. 


